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STRATÉGIES DE RÉSISTANCE  
POUR CONTRER 

L’ENGAGEMENT DES JEUNES  
DANS LA VIOLENCE

EN AFRIQUE



POURQUOI CE PROJET ?

À l’instar de nombreux pays africains, le Burkina 
Faso et la République démocratique du Congo 
(RDC) comptent une population majoritairement 
jeune. Malgré son poids  démographique, 
cette jeunesse reste peu intégrée dans 
les processus politiques ainsi que dans 
les politiques de développement.  

Or, dans des contextes fragiles, marqués par 
des crises internes et externes, la précarité 
et la marginalisation figurent parmi les 
facteurs déterminants de l’enrôlement des 
jeunes dans les groupes armés irréguliers 
et les mouvements religieux radicaux.  

En dépit de ces situations, des jeunes dé ve ­
loppent des stratégies de résilience. Le projet 
souhaite apporter des éléments de réponse à 
la question « Comment les jeunes, hommes et 
femmes, résistent-ils à la violence, à l’exclusion 
et à l’injustice au Burkina Faso et en RDC ? ».   

La question sera abordée de manière com pa rative 
et spécifique pour les deux pays et l’approche 
genre sous­tendra les activités du projet.

LES OBJECTIFS

Produire des connais­
sances objectives 
afin de contribuer au 
développement de 
politiques publiques, 
de programmes 
et de stratégies 
efficaces de lutte et de prévention des violences 
sociopolitiques associées à la jeunesse. 

Et en particulier :

▶ Identifier les mécanismes contribuant à un 
 changement positif de la trajectoire 

sociale des jeunes. 

▶ Recenser et analyser les exemples de 
transformation positive pour limiter et 
prévenir l’engagement des jeunes dans les 
activités de violences sociopolitiques.

▶ Suggérer des recommandations opération­
nelles pour une meilleure prise en compte 
des aspirations des jeunes dans les politiques 
publiques, en particulier celles ciblant 

 les jeunes.

NOS ACTIVITÉS

▶ Enquêtes quantitatives et qualitatives auprès 
de plus de 800 jeunes au Burkina Faso (régions 
de Ouagadougou et de Bobo­Dioulasso) 

 et en RDC (Kivu) et traitement des données.

▶ Analyse des données d’enquête :  
séminaires méthodologiques annuels, 
publications de working papers, policy 
briefs et rapports  de recherche.

▶ Activités d’implication des jeunes : 
forma  tions citoyennes, activités 
 socio­culturelles et émissions radio.

▶ Stratégie d’engagement et d’influence 
 avec les acteurs : activités de  sensibilisation 

et de diffusion, rencontres, débats publics 
et conférence finale panafricaine.

▶ Collaboration entre projets de la cohorte : 
co­publication avec l’Université Gaston 
Berger de Saint­Louis du Sénégal. 

Enquête de terrain


